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TRAVAUX ORIGINAUX.

Note sur un cas d'Ieclampsie;

b G. t) 1t0:. na', M. h , n-inter'ne ià FIHitel-D)ieu, prîosse~tour .IAna -
t nuie à l'Euole: de MdLecine, etc.

E rapportant un cas d'éclampsie, mon but n'est pas de présenter
elque chose (le nouveau, ou de faire prévaloir un mode spécial de

4itement. Mais, comme l'objet de la Société Médicale est l'avan-
nc'et et l'instruction de chacun de ses membres, j'ai cru que la

dicussion sur ce sujet serait d'un intérêt d'autant p'us vif, que la
'SOciété ne s'en est pas encore occupé, d'une manière directe, depuis
;fondation. Il est très-important de connaître la nature et le trai-

ent des convulsions puerprales, car elles mettent la vie des fem-
lies en danger. et inspirent toujours de la crainte aux parents, et au

ndecin lui-même.
ne femnme robuste, fée de vingt ans, d'une forte constitution.

ñ est a sa première g-rossesse, qui a été heureuse. Le travail de
couchement commence vers une heure de l'après-midi. L'enfant

te p:ar le siége, dans la position sacro-iliaque gauche. La
,qlat-tion du col utérin se fait bien ; le travail suit une marche ré-

iêre, lorsque tout à-coup aurvient une attaque d'éclampsie, vers les
heures du soir, et une seconde vers onze heures et demie. Vers

uit, je vois la malade en compagnie d'un confrère, qui fit l'ex-
'a tion (le l'enfant. Immédiatement après la naissance, une trois:e-

fois les convulsions s'emparèrent de laccouchée. L'hydrate de
ral, à la dose de Lrrs. xx toutes les deux heures, lui fut prescrit.

Mlle en prit deux doses, qui n'amenèrent pas le sommeil, mais au-
e convulsion ne vint troubler le calme de la malade. Unle troi

pie dose lui est administrée, mais son est mac se refuse à la Lnar-
. Vers les neuf heures et demie du matin, les convulsions éelamp-


